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DOCUMENT PUBLIC Index AI : AMR 37/001/2009 – ÉFAI 

21 janvier 2009

AU 16/09 Craintes pour la sécurité / Menaces de mort

HONDURAS Une défenseure des droits humains des personnes transgenres (identité connue d'Amnesty 
International) (f)

Personnes tuées : Cintia Nicole Moreno (f), défenseure des droits humains des personnes transgenres 
Jazmín Zelaya (f), femme transgenre

Des policiers auraient battu une femme transgenre, par ailleurs militante pour la lutte contre le VIH/sida et 
travailleuse du sexe, après qu'elle a refusé de leur donner son argent. Ils auraient ensuite menacé de la tuer si 
elle faisait état de cet événement. Sa vie est en danger. Trois autres femmes transgenres ont été tuées non loin du 
lieu de cette agression au cours des trois derniers mois, le cas le plus récent étant celui de Cintia Nicole Moreno, 
dont le meurtre date du 9 janvier.

Le 20 décembre 2008 vers 12 h 40, dans le district de Palmira, à Tegucigalpa (capitale du Honduras), quatre 
agents dans une voiture de police se sont approchés d'une femme transgenre, qui a demandé à Amnesty 
International de ne pas mentionner son nom. Elle était en train d'exercer son métier de travailleuse du sexe. Les 
policiers ont essayé de la dépouiller, mais elle a commencé à résister ; ils l'ont alors saisie par les cheveux et lui 
ont frappé la tête à plusieurs reprises contre une fenêtre située à proximité jusqu'à briser la vitre. Elle a eu de 
nombreuses coupures au visage et aux genoux.

Les policiers ont alors déclaré qu'ils l'arrêtaient pour avoir brisé la vitre dans l'intention de pénétrer par effraction 
dans une propriété privée. Ils l'ont conduite au poste de police du secteur, puis dans un dispensaire du quartier 
afin qu'on soigne ses blessures. Comme elle saignait, elle a informé les agents de police qu'elle était séropositive 
et ceux-ci ont répondu : « Salope de sidéenne, les gens comme toi devraient être dans un lieu à part ». Sur le 
chemin, les policiers ont ajouté : « Si tu parles, on abandonnera ton cadavre en pleine campagne ». Elle a ensuite 
été ramenée au poste avant d'être libérée sans inculpation vers 11 h 30. Elle a récemment déposé plainte pour 
ces faits auprès du Bureau du procureur spécial chargé des droits humains au sein du ministère public.

INFORMATIONS GÉNÉRALES
Les femmes transgenres exerçant comme travailleuses du sexe sont fréquemment agressées par des clients ou 
des policiers. Trois d'entre elles ont été tuées par des inconnus au cours des trois derniers mois pendant qu'elles 
travaillaient dans le secteur de Comayagüela, près de Palmira. Jazmín Zelaya a été tuée le 30 octobre 2008 ; son 
corps a été retrouvé au bord d'une route. Une autre femme transgenre a été tuée le 17 décembre 2008. Cintia 
Nicole Moreno, qui était également militante pour la promotion des droits humains des personnes transgenres, a 
été tuée le 9 janvier 2009 vers 1 heure du matin. Personne n'a encore été traduit en justice pour ces homicides.

ACTION RECOMMANDÉE : dans les appels que vous ferez parvenir le plus vite possible aux destinataires 
mentionnés ci-après (en espagnol ou dans votre propre langue) :
- déclarez-vous inquiet pour la sécurité de la défenseure des droits humains des personnes transgenres qui aurait 
été battue et menacée de mort par quatre policiers dans le district de Palmira, à Tegucigalpa, le 20 décembre ;
- exhortez les autorités à faire en sorte que des mesures efficaces et appropriées soient prises immédiatement 
pour garantir la sécurité de cette femme, dans le plus strict respect de ses souhaits ;
- appelez le procureur général à ordonner qu'une enquête approfondie et impartiale soit menée dans les meilleurs 
délais sur ces faits et sur les autres cas de harcèlement, d'agressions violentes et d'homicides de personnes 



transgenres, à rendre publiques les conclusions de ces investigations et à traduire en justice les responsables 
présumés ;
- demandez au président et au ministre de la Sécurité de faire entendre clairement que la violence à l'égard des 
personnes transgenres ne sera pas tolérée et que les auteurs présumés de ces infractions seront traduits en 
justice.

APPELS À :
Président de la République     :  
Sr. José Manuel Zelaya Rosales
Presidente de la República
Casa Presidencial, Boulevard Juan Pablo II,
Tegucigalpa, Honduras
Fax : +504 239 3298
Formule d'appel : Estimado Sr. Presidente, / Monsieur le Président,

Ministre de la Sécurité     :  
Coronel Jorge Alberto Rodas Gamero
Ministro
Ministerio de Seguridad Pública
Cuartel Casa Mata
Tegucigalpa, Honduras
Fax : +504 237 9070
Formule d'appel : Estimado Sr. Ministro, / Monsieur le Ministre,

Procureur général     :  
Licdo. Leonidas Rosa Bautista
Fiscal General del Estado
Ministerio Público, Lomas del Guijarro
Tegucigalpa, Honduras
Fax : +504 221 5667
Formule d'appel : Estimado Sr. Fiscal General, / Monsieur le Procureur général,

COPIES À :
Organisation locale     de défense des droits des lesbiennes, des gays et des personnes bisexuelles et transgenres   
(LGBT)     :  
Red Lésbica Cattrachas
Colonia Miramontes, 5a calle, casa No. 2502
Calle Andalucía contiguo a Mercadito Miramontes
Tegucigalpa, Honduras

ainsi qu'aux représentants diplomatiques du Honduras dans votre pays.

PRIÈRE D'INTERVENIR IMMÉDIATEMENT. APRÈS LE 4 MARS 2009, VÉRIFIEZ AUPRÈS DE VOTRE SECTION 
S'IL FAUT ENCORE INTERVENIR. MERCI.
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